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Biraairem Lettre de CoNsTAN- 
en du zo, Mars, (par bà 
ee de France) | j 
ï Te Lettres de ‘Smyrie , deri- 
_\. véesich vers Ig fin du mols dét. 


. nier; sûnoogoiënt prêmaturé- 
ment le départ des Forces. wie 
‘Zannignes de Rhodes & de la 
ee, de Macríi vers ia Côte 
pre , cet Evénement u’a 
Eependant ploi le lödgteiis-de seceóm- 
plif. Nous avons mafnrenänt, pér dei’ 
Sireêts „lá cèrütude, que l'Escadre Aoplid- 
fen. sex phdtes de VÁmiral Keith; a. 
We as. Févriers à da. voile, pour quitser les 
patsges de Ia Natólie & faivre-fa deftint- 
tion ; Mais les Mátadíès, qui régnoient 
k les E zer des Valenux hr -les 
ent, odt volge An 
tied r, envirdn id 
eurs gens en arrière’ à Rhodes, On BE er 
donc pas ict, qu'en Combatrans effet 
foit parti pour VEgypte plas de 9. À 10: mik 
fe Hommes du: Corps-d'Armée „ que le'Gé- 
} il oases a amené ore e foe. 
yv ajoute un Corps de 3600 
lommes de’” ròu kde gane, ‘Commaridé 
Par Je C dred-Smich, & qui a éé 
recroré.dens: P’ Arc: dpel,, ‚ L'Armetient Bri- 
Fannigde trouvers devant Alexandrie’ le 
Commödóre. Biekerton avec-qielques Vais- 
feaux de fa: Natton’,-auxquels fe font réonis 
bes 6. Väffeaux Tures, deel Te ee Perte Pa- 
TE nAmair Jaitfds - dans la B | 
„ci feronr enn ferdhnts in bar tenr 
Diral, qui, après avoir mop Ig: pet En 
Ra > Jaurs avec fa De ion. 
tar , « oppageillé de- -Ik le ie dd 
Wois pa : Avant» hier „ %, du coúrsnt, 
et uk. parti le, Vicé- Amira! Vstomgn , 
bren, Agsonde Di Gon, qui eft pen Hom; 
e, Úpé troifième Dinion. dents herte 
‘la .voile. ans aelgùes } jours.” … 
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wie vrager commande Een & 
w- Pacha en perfonne,:qu 
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ù Tenedos, copûfaat en 4 Vrifezux de ligne; S 
Frégates, & 65. Chaioupes- Canonnièresg 
Erie doit être joinge à Ahodes par un nombre 
lus grand de Vaifleaux «, &infi qe par 6. Vais- 
Frox de. ligne Turcse qui. nt déjà. ea Rd 
te far la Côte d' Egypte. Drange Aubs; 
deur Britannigue,. Lord Algis „& le Géaé al 
de Famara , Envoyé-de Ruffe, vendiren:, l'u 
le 23, l'autre le 24. Février, viûte au Gra: 
Amiral far fou bord, iig fiarent.recus au bruit 
d'une falve de 18. Pièces, de canon, & grati- 
fits de riches Préfess :,L' Amiral donna à My- 
lord Eigin une magnidgne Pellide de mgr 
zábeline , & an, Général fe alah er k 
Suite de. pr ee Inden Ma 
de Tewars resut de a une Boërs a ane, 
bi de ntaux, vichement la deB 
Ks „Pacha. a an prie avée 
rbp bedtens pour.Mslord Keijb. 3 
set jd if: doit ht yd An 
An gid éroit,encore Ie 18, Février 
dt sn A be Dise pende: te 2 ied Te Côte 
Tisshie s er ed effcAnes 
mal fers te gnsre Beans fi 
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be Le Gin ernifect Dshöts, dane pure, & 
Amij rh men Peilers; IEN Com. 
er ébef 2 Foteés Mebates de he M. 
hie Ms Räile'de Cop » dà 

tekan! rg ab des he o Dre mori 

“ übidni de wek deg ifon’ Eleérien 
re de fen la PAR de Capenhur 
foe ides Ere PAARreafes Du. Peurroient ac 
gompagner la peurfuite afkertenre: des hofistiens 
toner, dk di Jenk metutllement conve- 
ai jes MIMA on ah zet 


= … 54 Maj. Danoife ayant à cet efftt nommé, 
le Géndral- Major Erneft- Frédéric ““Walters- 
dorff„Chasbellen de S M, Danoife & Colo 
nelyd&en „Reginint „B VP Adjudant-Géstral 
Hans Lindholm’, Câpitaine de Vaiffeau dans 
la Marine de Sa Majeftd, fes Commiffaires pour 
convenir des conditions du “dit -Armijtice ; & 
8’ Amiral Sir Hyde Parker, Chevalier , ayant … 
dans la même vuëdúment autorifé le Très -1lo-. 


noenble Horatio. Lord: Nelfon, Chevalierdu.. 


&rès-honorable Ordre du Bain, Duc de Bronte 
en Sicile „, Chevalier-Grand'Croix de St. Fer- 
dinand & du Mérite, ainfingue da l'Ordre Im- 
plrial du Croitfant, Wice - Amtral dans la Flot- 
te de S, M. Britannique, & Hon. William 
Stewart, Lieutenant -Colonel au Service de 
S.M. Bricannique, commandant un Déta- 
sehement des Forces de terre de Sa dite Maje- 
f$ , embargud fur-la Flottes les-dits Commis- 
Jatres ont conféré-aujeurd’hui, & ayant échan- 
gé leurs Pouvoirs refpelifs font. convenus.des 
conditions fuivantes, *° 
“CARrt. Is Da moment de la fignature de cet 
Armittice , toutes hoftilités ceTeront -immédia- 
tement entre la Fiotte fous les ordres de 1’ Ac 
miral Sir Hyde Parker & la Ville de Copenha- 
guc; & tous les Writfeaur armés & Bâtimens 
e S. M. Danoife dans la Rade ou le 
Bort de cetee Ville, ainf qu’entre des diffé- 
tentes Ifles & Brovinces du Danemgrc , y.com- 
pris la Jutlande.. 
'I Les Vaifféaux armés & Bârimens, appar- 
tedant-à:S. M. Danoife', refteront dans leur fi- 
túétion aaelle, & tels qu’ils.fe trouvent au- 
jourd’hui, relativement à leur armement , équi- 
pement, & pofitinn hoftile ; $ le Traité , com- 
munément counu'fous le nom de Traité de 
Neutralitd armée, fera, autant que cela regar- 
de Ia co-opération du Danemarc , fúspendu, 
aufì longtems que l'Armiftice refte en ferces 
D'autre part, les Vsiffeaux-armés & Bätimens, 
Tous lès ordres de l'Aamral Sir Hyde Parker , 
pe moleftpront en aucume Facon qaelconque Ìa 
Ville de Copenbägue, ni lès Vaifféanx armés 
& Bîâtimens de S. Ms Danoifë, ni les Côtes 
des différentes Iles & Prpvinces da Danemarc , 
yscompris la.Swilande: Et, Afin d'éviter tout 
ce qui-pourroit. autrement Caufer de l'inquié- 
zude ou de. la jaloutie „Sit Zyde Parkêr ne per- 
metra point, qu'augún dés Vaifeaux ou Bâ: 
imens: fdus-fes ‘ordres s'approchent à la por- 
ite du Canomdes Vaifenuxcarmés ou Fortes de 
S: M. Danoife dans la Rade de Copenbugue. 
Cette reftrition ne s’érendra pas néanmoins 
aux Vaifleaux, qui paffent ou repaffent néces- 
fairement par le Détroit ou Casal du Roi, 

III. Cet Asmifice protégera aufi Ja Ville de 
Oopenhague , ainfi.que les Côtes da Dane 
marc, Îa Jutlande &.les Iflès y. comprifes , 
contre l'attaque de toute autre Eorce Navale 

ue S. Ms Aritannigug pourroitavoir, a&uc)- 
lement ou. dans la fuite, pendant qu'il refte 
en force, dans ces Mars. : 

IV. IH fera permis à:la Flotte de. 1’ Amiral 
Sir Hyde Barker. de, fe pourvoir à Copenhax 
ge, ainfi que. le lorg,des Côses des d:firena 


tes Ies &.Provinces du Danemarc, y'com-- 


“pris la: Purlande, de tout ce dont elle pourra 


avoir b.foig pour Ie fenté oule-rafcaichitle- 
ment de fes‘Equipages.:- - « ize 5 

V. E'Amfrat Sif Mydä Parker renverra àt 
terre -toug les Supgts de :SJ M. Danoife , qui: 
Tont altuetletiear à bórdde fa Piocte Britan- 
'nigué. Lous fes ordres; le Gouvernement Da- 
nois s'engageant À donner une Reconnoiffance: 
pour €Us s,siafiegue-pous cous lesbledés ‚qu’il 
a été permis de mettre à terra après l'Aton 
du 2. de ce ímois, efta qu'ilen föittenu. compre 
en fuveur de la. Grande- Beétagne, dans Ìe 
cas malheureux.de Ja.feprife des hottilités. 
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—… VI. Le Commerce, de cabotage intérieur, 


qui fé fait parle Danemarc le long de Wares 

‘Ies partics de fes Côtes, cosiprifes ‘dans ftopé- 

ration de cet Armiftice , re(ters fans Bert mo- 

leffé par aucuns Vaiffgaux armés où: Bâ:imrens 

Britannigues. qaelconqnes;. & il fera donné: 
des Inftruêions- en conféguence par t'Amiral 
Sir Hyde Parker. 

. VII. Cet Armiftice. continuera fans inter- 

ruption , de la part des Parties- Contractan-- 
tes , düraat l’efpace de 14. femaines, à compter 

de fa figgature;:A-lexpiration duquel tems il: 
fera: au pouvoir de ‘chacune des dites Parties 

de déelarer-uae Ceffstion du dit Aemiftice , &. 
de recommencer les hofbilités , en en préve- 

nant quinze jours d'avance. dere B 

Les conditions-du préfent Atrmiflice feront 
dans toutes les occafions, interprêtées de la- 
manière la plus libérale & loyale, de facon à 
écarter toute matière pour des conteftations- 
fatures, & de füciliter les moyeus deffeâner 
le:réeabliffement de Iharmanie &c.de Fa bonne 
intelligence entre les .deux.Royaumes. 

En foei de quoi neus fous -figals Commiffai-- 
fess en vertu de nos Pleins-pouvoirs, avens- 
fignéle préfent Armiflice, Sy avons appoft le- 
seeaun de nos Armes. Fait à bord du Väiffeau 
de S. M. Britaanique, Tue LaNDonN, dans: 
la. Rade de Corennacue leg. Avril 1801; 

CSigné) ERNesT-FRÉDÉRICK WAL 

“_DERSTORFF; L.S. de 
‘“ HANs LINDHOLM, L.S. 
‘NELSON BRONTI, L. S. dl 

WALLIAM STEWARTs L,S.. 


"9, La Frotte Angloife efttoujóurs dans la 
même pofiion: Oa a remarqué, que du: 
rant la nuit elle a mis le -féu a ptuftéurs- 
gros Bâtimens, La voix publique porte le 
nombre de fes tués & bleffés durant le 
Combat À plus de 3; mille Hommes. Ow 
place dins ce nombre les Capitaines de 
Vaiffeau AAfs & Robert Barlow; aiûfi qu'un 
Fîts de "Amiral Parker lui-même: Mais if 
faut attendre dè ‘Londres la. confirmation de 
pareils rapports, trop fouvente trompeurs :- 
C'eftrainfi qu'on & dit, même dans des Avis- 
imprimés, que le Capitaine Berry, fi con- 
nu par le part qu'iteuctau Triomphe d’4: 
boukir „avait: éé tué ou dengerenfe mene 

RE sl B TN wate ae 


ie dans 'A&ion du 2. Avril: On fgait 
„JOurd'hui, qu'il ne fs trouvoit pas même 
eb Flotte dngloife, Le Capitaine Thom- 
Be, a eu une jambe emportéedans le Cum- 
ed @s Anglois ont déjà envoyé une par- 
ten £ leurs bleflgs en. AngJeterre. L'on 
A que lAimiral Sir Hyde Parker 
: En de la goutte à fon bord.” 
md Ean dons pour les Veuves & les En- 
Baraitie qoderins & Soldats, tués dans la 
bienfaif: 42, Avril, continuent avec une 
plaices tee & Iibéralité des plus exem- 
EA ae Princefe Marie, Epoufe du 
Don de oyal, vient d'augmenter par un 
eren € 1200, Rixdaler pour cet ufage. les 
de quelle avoir déjà à l'affection uni- 
ver elle des Citoyens, On n'ignore plus, 
Her eft le Confeiller-d'Etat de Coninck, 
Rt Hollandois établi à Copenhague, 
teftimé pour fes connoiffances. appro- 
Ondies & étenduës dans-le Commerce que 
Par un noble & généreux ufage des riches- 
ret Eh lei ont acquifes, qui a remis. 
ti d ommiflion, chargée de la diftribu- 
„lon de ces Dons, la Somme de 10. mille 


A Cdont nous avons. parlé dans noe 
re Feuille préced.nte, 


Eni ONNE, Je 8. Avril! 
ture da Prot Voit flxé au 30. Mars l'ouver: 
mifion Im EEE le Déeret de Com- 
Crifsre pes riale du 3. du même mois, 
aal Dn notre Gazette Ne. xxir.) par 
Dire « “mpêreura demandé l’.Avés de |’ Em- 

„concernant la manière-de fa co-opé- 
ie br à Ventier achèvement del'ouvrage 
de e: Paix,” Cette inrportante queftion 
Bal ie effe tivement le fus-dit jour 
le embres-de la Diète; mais les déli- 
OSTAUONS ont été interrompuesenfuite , par- 
ke que plufieurs Miniftres, notamment ce- 
a du Roi de Prufë au Collège des Ele- 
en d'Inftre&ions.. De cet- 
el Se re da décifion de cette affaire ne 
tend an Enfulvie encore: Cependant onet- 
Dièta AA jour la Réfotution. de la 
te Gr depuis que Von fait, que 
a fait eeen Francois, pour la hâter 
Hire expreffëment a quelques Mi- 
IN peen défire fort d'apprendre cette. 

9Ution,. left probabte, que 1d Majo- 


Tité í 
É fe réunira, pour remettre à la fegefle- 


ral mpereuf Pexécurion ultérieure du. 
Ë Ge Lemerville. U yaeu néanmoins, à 
op: Gee dn 3o. Mars, des Miniftres, qui 
cit COnfeitié de chargerde cette tâche dif- 
bh „Colt de dire, de celte de régler les Sé-- 
“Warifations & les Indemnitds ‚une Commis-- 


fon peu nombreufe, de quacre ou arêirtedt: 
deux Etats. Le Miniftre d'-Aurriche , au Cole 
lège des Princes, a été de ce dernier Avis, 
en propof:ut à cet effet les Eleeurs de 
Mayence"& de Saxe, En actendant le dé- 
véloppement de ces débats, le. Principal- 
Commiffsire de P'Empereur a remis aujour- 
d'hui à la Diëtarure le Décret de Commis- 
fion ci-deffous, relativement à.la Ratifica: 
tion de la Paix par l' Empire. 

‚‚, La follicitude de S. M. 'Empereur pout 
accélérer le Conclufuin de I' Empire fur le coïf- 
tenu du Décret de Commifflion Empériale, rc- 
mis à la Diète le ot; Février de cette année; 
s'cft auffi érenduë a-la prompte expédition de 
Ate de Ratification folemnelite;-de manière 
qu'il a déjà pu être échangé àr Paris le 16, 
Mars contre la Ratification Francoijt. En 
communiguant ces Pièces à la Diète, Sa Maj: 
ne doit point omettre de témoigner aux: Ble- 
cdteurs, Piinces & Etats, fa fitisfiction , — fur 
la-manière dont ils ont apprécié unaniunément 
la pofition ffogulièrement critique, où Elle 
s'eft trouvée relativement à:la Paix de l’Ems: 
Pfre „qui devoit êcre concluë fans le concours 
des Etats, — ainfi que fur cette confiance 
dans la facon de penfer de Se Miâjefté, qui &” 
éloigaé d'eux toute idée, qu’Elie pct avoir 
en vuë de porter atteinte au droit de co-opé= 
ratiom des Etats en matière de Paix. Sa Ma- 
jefté, dans le: fentiment de la pureté de fes in- 
tentions „ non -feulement les confirme devant 
toute l'Allemagne; mais Elle. déclare encore 
formellement, pour tranquillifer: les bfen-in- 
tentionnés, que cet événement ne préjudicie- 
raven rien „pour l'avenir & fous tous les rap- 
ports, àla Cónftitution Germanigue : Mais ce 
même refpe&:dû à° la Conftitution, & l'obli- 
gation dela maintenirimpofée à Sa Maj. par les: 
Ele@&eurs dans la Capitulation d'Ele&ion, lui 
font aufì' un devoir de protéger, de Ja manië- 
re la plus folemnelle, en fa qualiré.:de Chef- 
Suprême, les Droits dè Ia Canftitution Ger- 
manigut contre tous: les aëés arbitraires,- 
qui ont eu lieu durant la Guerre, qui vient 


“de finir, par lesquels luniré légale de Valle 


MAENE R tE: vivement ébranlée E&les forces 
de 1 Empire &minemment paralyfées; afin que. 
les exemples d'une telle conduite arbitraire 
&.illégale ne faffent pas conclure, qu’it fe 
fait cf Ané tacitement un changement dans les 
principes importans, quí exiftent pour la fù- 
reré & la profpérieé del’ Allemagne, Veuille 
le Ciel, après tant d'orages & de mavx-caufés 
par la Guerre, répandre fes bênéd:Atons fur 
toutes les claffes des Habitans de)’ Allemagne” 
C'eft le voeu Je plus ardent da Chef-Supré-- 
me „dans fa bienveillance paternelie ; pour la: 
brave Nation: Aflemasrde, °” k 


EXTRAIT des Nouvelles de Paris 

jusqu'au o8. Germinal (18. April.) 

…… Ga vient de reezvoir ici la Nouveite- di” 
Combat.furiepx, qui s'&t lior& le «, Ar. 45 


VevariCppenhagues Ou a Tes dbtails Gé fa 
‘téfrltance courageufé des Danois, fur toure 
leur ligne.de défenfe; mais on craint bien, 
que, cette ligae ayant été rompuê par des 
{grcesfupérieures, & nul fecoùrs neleur är- 
fivant, ils ve fotent fortés d'abaddontier ta 
Caufe, pour faquelle its avofent pris tes 
Armes. Da rêfte, la mort dè Pad] 1, cft 
toujours icí une matiëêre inépuifable de foup- 
gons, de conjetturés"& de rapprockemens. 


‘Ô 'fentira-Biers-dutijs ‘n’euroút pas: diet 
nué depuis que le Journal ofsciel a dong 
hier PAruiclé fingulier, que voici, ” 

„ Paur 1. el mert dans la suit du 23 
au 34. Mars Al! * ’ nd 
} nd Efegdne Angtole «a Daft le Sünd 
de zo, tAS Oo et 

ss L'Hiftotre nòus apprendra les rappers, 
gel Pewrins étiflir entre ces deúx événe- 
mens 1! 


U fera mis en Vente , au Mos dé Septembre de V'atinde courante, pdr le Libraire Molse 


Cyrvaen, Ja. entre les Libiaires „be 


délaift parfeu. Mr.S Mre, Eire 


Fonds renômmé & précieux de Livres en Feuilles, 
Luzac, en Joni vivant Avocat en’ da Cour de Fuftice 


& Marchand: Lidwaire à LEYDE, ayant exerct ce Négobe fous la raifon de Luzac & 
‘Comp. Ce Fonds antverfrilement cone, confijte dáns une Collarian fuite depuis cinguante 
dns, avec le plus grâánd foih & la-eonnoïflance la plus êtendwë, des mieileùrs Ouvrages de 
sgodt , fravoir & études „dans les Langues & Sctences les plas eonnuës. ‘On fxera uitérie- 
wement le-tems précis de la Vente, ainfì que de li dìftridutson des Catalogues. ee 
Vente Eune,riche Coleion de Tableaux de trois Ecoles, le tout proveridat du clfbre 
Cabinet du Chroyen'R omtrs Le Catalogue eft ‘redigé par les Citoyéns A. Pailler & f. 


eta Roché, “Cé f% 
Tentorer , Ctrachi „ 
gaani, Gerádo Panini, 
pagne, Vernéc, PP. 
Ad. van de 


SC neft point au hazard qu’ils pronóngoïerit les noms fameux de Titien, 
Alex, Véronèfe, € Dolct, Muríiltah , Guìdo, Gagnacl, C.‚ Ci- 
C. te-Lorrain, N. Pouffin, Euttache le Sueur, Ph. de Cham- 
Mubéns, Ant. Van Dyk, D. Tegiers, Rembrandt, G. Metzu, 
Nelde, G. ter Burg, Ph. Wouwerman’, A. & J. van Oftade, Js Ruisdaal, 


RPokter zl. Dujardin, |. vaoHuyfûm, J. van der Heyden, N. Berghéni, J. Steen, 
Gi BU Laleffe, J.B. Weeniax, A. Cuip, J. Weynantz ‚Ce. Poelemburg, L. Bekhuy- 
zen’, 'W‚ Mieris ;°G; Schalken-Sc. Sc. La Vente au plus-ofrant @ dernier Euchériffpur 


Lundi is. 


adj 1. 


in fans anouk déhai dà Panis, de al. 


loréal an 9. répondent au 


Mat &P gur fulvant, 2 se heures de velende., dans la Maifon des divifions fup- 


plémenkaires du-Mont de Piété, ff? Ru? Vivfenne Ne.45- Le Catalogue fe diffribuë à 


LA 


BARES €: 


haz, A. Paillet, &'H. dela Roche; à.MONTPELLIER) € 


ez À. Fontanel; 


à:A'M6 DE R:DAM „Chez de En „ Peinera @ „Marchand de Tableaux, Deffins &c, 


GS BRUXELLES, chez oi. 


“On avirtë te Publit „que la Vehte du Cab 


EEE 


p inet de Tabieaux ‘de Mr Facer, ci-devant 
énéfnox dt ProVinces -Unies, aura lieg À Londses ‚dans le. courant 
Wom prétieife, forinée pendant le.cours de près d'un. Siècle, 


jovit Evne rdpurgtian , dus dfpeufd den faire Eéloge : Bite: constant des Tableaux peints por 
les Marttres les :plns renamwés des Pays-Bas CG autres, .tehs que. Berchem „ Beflan., Bega, 


Berklieyderi, Brouwer, van ‚der- Does, Griffier, A. de Heus, 


van Hoyzum , Honing; 


Lingelbachi, Meszw, FP. &:W.-Mieris, Mignon, A: van Oftpde, van Os, Poelenbuss:, 


Paul Porter , 


rain Fi ., ei’ Â c s 
aans, Jin Steen ,’Tentérs, vari der Ulft, Vernet „ 
Á Velde IN Île Catatogse Je diffriknërs ches Mr. Pe Cones Throgom 


ven „_A..van de V 


ton-Street, N°. 5. lequel Eft chargé de'la Vente: 
Les Courtiers BORMEESTER, DouBrLErT @ I 
rochain, ò AMSTERDAM, Payable én argent coörant de 
demi pour -cenf; Pour: he promt, payment, use. partie de 
en 491. Pièces Caffe5 ;, A8F.-Pièces Doreog „.15go. Pitces-Bef- 
Pièces’ Sanhas is sjrs Pièces Guisinahs, 230, Pièces 
80. ‘Pièces. Garras, & 45%. Piètés Mouthtirs “Guilliados; tesquelies Marchant 


as plus ofrans „de zo: Avril 
Holjande, Au rabais d'un 
Taileries de T'Inde „ cünfikane 
tas, 1877. Prèces Mamoudées, 1608. 
Emirtis, 13 


difes pourront être examines les 28. 29. @ 30. 
les Courtïers fas-thentionnés. 


Le Catalogue chez 


‚A LEYDE, e#, Burcas 
verf Der A BRA RAR 





des NouviErtEs Pot 
Bz ùrse ke le Feed. 


rRubelts', ‘Rotedhammer, Schalcken,! Pc van der Werif, Pb. Wouwer. 
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oe _L'As feptième de la Liberté. BATAVE 


RE SAE 


RE Pérerssoure; le 3t: Mars. Notre nouvel Biperéur Alexandre, répe, 
Te plufieurs des griefé, quë:la trop’ grifidé ‘févéripé on P'humenr chagrine de 
„Eon, Pére avoit fait Eprouver, Tolt & des Corpêentiëts; foir à des Füdividuss 
wen ‚Mals il le fait avec prudente, lentèur, & chrcottipe&ton: L'on'n*ighoté point 
AVEC Combien de rigueur Paul 1. s'attachoit à rétablir {a discipline la plus fcrapuleufe 
Parmi les Troupes Ruffess partie, qui avoit été aflez-négligfe fous l'Impératrice Cathé- 
“ine IL, Ni: Généraux, ol aatres Officiers n'étoient à l'ebri des plus rudes réprimandes 
des humiliations, quelquefois des démiffions brusques êc fétri'entes pour destaufes fan- 
Vent légêres, Alesamdhe 1. d'eft contemé de fafre mettre à l'Ordre du-ay. Mars,“ qu'il 
» eÍpéroit, qüe tous Tes Commandauts s'efforcerotent. de meintenir T'ordte- di “Service, 
» & de prévenir, qu'il ne ’y commtt aucun esordre, * … Le: Lieutenant - Général 7a/á- 
& €LÉ nommé Infpetteur de I'Infanterie à l'Infpeâtion de Pérersbourg. Plufieors Mint. 
Fes OU autres Individas, fuccefllvement disgraciës & démis fous Paul À , Cont réintógrés 
&-réeablis, „Par une Ukafe, que S. M. a (ignée de fa propre main & envoyée fous la 
te du re. Cay.) Mers au Sénat, le Confeiller- Privé Mafkljew eft appellé à reprendre 
toutes les fon@ions, dont il avoit été cî- devant chargés & ie Coufeiller-Privé Dersha- 
Vin'eft thdititenu ‘dans Fon Potte'au Sénat. Qoant aú Général de In Cavalerie Comte non 
der Pahlen, Gie. Paul 1. honoroîe de la confiahce Ie. giorpmiegete, Sa Muj. Lif a Jarre 
touses (es Charges, excepté celle de Diretteur du Dépärténient des’Pofei, que le défant 
Monarque lui avoit encore conférée dens ces derniers tems, mais que le multiplicité de 
fes occupations ne lui permettoit poiat de cenferver: Cere Place a été donnée au Con- 
Feller Privé. TroescAefchinskoi , rétabli en même tewmas dans fan droit &'aliter su Sénas, 
Boender oh, qu”il én atra le lolfie à raifon: det autres-àffaites:, pour lesqueties S, M, l'a 
Eppen „Prês de fw Perfonte. heeten bef ret khan on comme: Inteadant- 
orn de 1 Bolég 4 foe par le Conte: Blur Kaper Bet es 
De Copennacùr, le 11. Avril. La Cour, qui CA. exception dj Pribcé- Royer”) 
*Vvoit quicté. Ie féjour trop dangereux d'Amalienbourg pendanc Partaque des Anglois „y et 
Tevenoë: Le Théacre eft r'oavert: Tout, sa:e mot, a repris fou cours ufité. Aprês- 
deuteiu il y aurt Appattement ou Cercle, ‘fotvalde-P a ge ; Les. Miniftres Etrangers y as- 
Tifterónt: Its ont tous pris la plms grande patt’à'nötte Gewation , au fujet- de laqnetie ils 
‘ont er vol „des Esprès A leurs Cours, nottmment Ie Cftoyën Bonrgöing, Miniftre de 
France „ & le Comte de Normandez , Minïttte. d'Efpapguz. Pendant que l'Armiftice feiné- 
gocioit, ceux de Rufie, de Prafle, & de Suède ont conféré dwec dorre Gouvernement. 
Le Prêmier, Mr, de Lifakewitg, à été confirmé.dans fon Pofte par. foù nouveau Souve- 
Yain, qui n'a déplacé encore aucun de fes-Miniltres dans Is partie Diplomatique. Le 
Jeune Comte de Löwenhielm eft arrivé ici de la. part.de S, M;-Smédoife , qui vient d'envoyer là 
Décoration de Commandeur de l'Ordre de l'Epge à notre Prince-Royal. Le Secrétaire 
d'Etnt Comte Chriftien de Bernflorff vient d'être attaqué de la Rougeote: La Nation fait 
Tes Voeux les plus fincères pour le rétabliffement d'on Miniftre, f- précieux à la Patrie, 
dat EXTRAIT d'une Lettre de CóPrannacue du 14: Aorif. 
‘sm Ls Convention d'Armiftice, arrêrée le B. & fignée le 9. Avril, Cif/érde dans notre Ge 
TELE de ce jour ,) offre, dès la première leture, les marques évidentes dé la loyauté Mili 
talre, avec laquelle elle a été négnciëe & concluë; Si la rédsttion s'en Ecarte des formes om 
„Äinaires de la Diplomatie „ l'on doit fgavoir , qu'elle 2 dù Etre confite k des Hommes plus he- 
bitués à combartre, les armes à. la main, pour letr Petrie, qu’a Ia dêferdre par l'art du Ce- 
binet. Notre Miniftre-d'Etat, le Comte de Bernftorff, avoic.pris la Rougeole, préciféuienc 
3u moment où l'on terminoit cette transattion Militaire. Ye Génèrmal de Walterstorff ya Fale 
Pour la première fois les fon&ions Minittérielles , chioift dens cécte occafion tant % d'autres ti 
tres que parce que la Langue Angloife lu) eft familière, ainû qu’* l'Aide-de- Camn- Général 
Lindholm. Les deux Amiraux Anglois , plus. étrangers encore aux formes de Ia Diplomatie, 
Ont mis en revanche dans leur Négociation toute la cordialité & la franchife de bons Marins, 
“bandonnant, pour ce qui les concernoit, la réds@ion a ceux qai ont biën voulp c’en chaz- 
Ser. A Ia teneur littérsle du Traité, il convient d'sjouter, que l’Amiral Sir Hyde Parker, 
®at. ua Arrangement addigionnel, accorde à ne Vaileanz Marchands, allsnt en Nor guer 





e 


des Paffopores, qui zifurent leur Navigation, & qu'il en donne également À ceux qui retour- 
nent avec les produits de ce Royaume. Cette circonttance ne contribuë pas peu à nous faire 
éprouver les bienfaits d'une Trêve, qui, quoique temporaire quant à fon époque, paroît ce- 
pendant nous préfager une ifluë moins incertaine: Elle doit fur-tout nous fembler ainfi , de- 
puis que le changement de Règne en Rufre peuten apporter de très-effentiels dans le Syttème 
Politique de cette PuifTance. Les Lettres, qui nous viennent des Ports de la Arlrigve , annon- 
ceat pofivivement, que tas relations Commerciales entre ces Ports & la Rufie ont été ré:rahlies; 
&, s’il en faut croire des avis récemment arrivés à pluGcurs de nos Négocians, la Cour de 
Pétersbourg eft prête à lever Embargo, mis fur les Vaiffeaux de l’.Angleterre, pourvu toure- 
fois que celle-ci reftituë fans délai aux autres Puiflances du Nord ceux, gu’elie leur a enle- 
vés. — Si ces Nouvelles fe confirment: — s'il eft vrai, comme on l’affure , que Je Comte de 
Woronzep foit nommé Miniftre des AffFaires- Etrangères, nous ne pouvons presque pas dou- 
ter , que PEmrereur dlexzan tre I. n’'adopte des princives plus modtrés & plus pacifijues que 
ceux gui ont fignalé le Rêgne de fon Père, & que le premier bienfait du ficn ne feu le réte- 
bliffement de la tranquillité du Nord. *” 

‚‚ Nous ne connoiffons au refte que très-imparfaitement les événemens, qui ont eu lieu de- 
puis la mort de Paul 1. & nous fommes auMì peu inftruits des circonftances, qui l'ont accom- 
pagnéc; mais nous obfervons, que la Proclamation du nouvel E-mpereur, à l'occafion de fen 
avènement au Trône, offre à un Etre penfant des motifs de confolation & d'efperanee: Le: 
ton, le ftile, le'contenu de cette Pièce font également remarquulies: I's nous font auzarer 
te calme d'un Rêgne fage & modáré,qui iofluera avantageufemeut fur les ceftinges du Nord, — 
Le rapprochement entre la Prance & la Suède nous ouvre également une perpective heureufe. 
ke Citoven Bourgoing, gui écoit Minèftre de France accrédice pres notre Cour, paltle dans la 
même qualité à ceile de Stockholm; & l'on préfume, que le Varon d'AArenswärd, qui fe 
trouve a&uellement à Jfambourg de retour de fa mifion en Augleterre, pourroit bien re 
nommé Miniftre-Plénipotentiaire de Suède à Paris. ** 

„… Les Officiers , Matelorts, 8 Soldats Dansis, qui avoient été Faits Prifonniers à la Bataille 
du 2. Avril, font revenus À Copenbague: Ils f.nt le plus grand éloge de l'humianité des Chefs 
de la Fiotte Britannigue , qui fes ont traités avec les égards dûs à leur extrême valeur: Les 
Amiraux Anglois ont rendu aux premiers leurs épées duraot leur féjour a bord de la Flatte, 
difant qu'il étoit impofible de ne pas les veflituer à des Officiers auf braves. — La Divifion de 
Sir Hyde Parker ett altée fe pofter dans une Baye fur la Côte- Orientale de Seelande, appelice 
HKiöge-Dugt, On fuppofe, que le but de cette dispofition eft d'obferver les Flottes Ruffe & 
Suldoife, d'empêcher (s'il en eft befoin ) leur jon&tan, & de diriger l'attention principale de 
leur Marine vers la Baltigue : Mais rien n’annonce jusqu'ici le Plan de quelque entreprife ule 
wrieure. — La Divifton de Mylord Nel/on eft-rcftée à notre Rade. *’ 

‚‚ La Nation Danoife continuë à donner les témoignages les plus touchans de fa follicitude 
pour ceux, qui ont fi courageulement défendu leur Ratrie: L'on envoye de tous côtés des 
S»mmes confidérables pour foulager leurs Veuves < leurs Eafans. Les Villes du lulflein & 
des autres Provinces Danoifes rivalifent à cet égard avec celle de Copenbague. — La Cour, 
de fon còté, pour dittinguer d'une manière hanorable les Officiers, qui ont fignalé leur bra- 
voure, les a admis au grand Souper du Roi, qui s'eft donné hier au foir après te Cercle. Cc 
Repas de Cérémonie, auquel les Miniftres- Etrangers & les premiers Seignenrs du Royaume 
ont feuls le droit d'affifter, a regu un nouvel éelat par la préfence de ces intrépides Guerriers: 
ils v ont paru, ayant pour tout rang leurs vertus Mulitaires; & je (uis perfuade, qu’'sl n’°y a eu 
aucun des illuftres Convives de ce Souper, qui n'artapplaudi à ce nouveau genre d'étiguette.”” 

EATRAIT d'une Lettre de MiTTAu du 1a. Avril. 

‚, Neus ne fgavans, quelle fenfatrion la mort de Paul L. fera daus chaque Pays de Europ: : 
Fille fera certainement très-grande; mais ce qu'elle aura de douloureux fe meforera anparem- 
ment d'après leffection , qu'infpirera l'intérêc du moment. Quniqu'on ait dit de fon n.écon- 
tentement de voir fes efpérances déguës, par rapport à-la Paix entre la France & \Ausriche, 
pour laquelle il n'avait éré confohé en rien, il eft certain néanmoins , que fon efprit, depuis 
Îa malheureufe querelle de Malse, n'avoit pas ceflé d'être extrèmement ulcáré & aigri contre 
les „Zngloit: Ileft donc naturel, cue fa mort imprévuë caufera autant de regret que de furprife 
a tous ceux qui font atrachés aux intérêts de la République Francoife: Cependant les Lettres 
de Pétersberrg ne font pas Cntrevoir , qu'Alexandre 1. changera abfolument de parti; elles lui 
fappofent fenlement des vnës de modération & de paix. Qaant À l'intéricur , les fentimens 
du Zeuple Aufe ne font pas dontenx; il n'y a qu'une voix à cerégard. Pex] 1, par une févé- 
rité éphémère , changeante, & pouflée fouvent outre mefure, s'étoit ma'heurceufement aliéné 
Vaft:Qion publique: Ses rigueurs avoient afiligé Armée & la Marine: Dans le Département 
Politique rien n'croit ftable; on fe voyoit déplacé tous les jours; Mais c'était le Commerce 
fur-tont, qui jettoit des plaintes & de profonds gémiTemens. Oa frait, que le Commerce de 
la Rufie eft, pour les trois quarts , entre les mains de Maifons Augloifes; qu'une grande partie 
de 1 zporzation fe fait par des Novires Ang!ois; & que Je change avec W'angleterrs vivifie la 
virculation dans ies Places commergantos de l'Empire. Guel immense kouleverfement n'avair 
gone pes ÂÀ faire Vingesdiion de cour Commerce „de zoute Havigerton , de toute coniununica 


HON avec 1a Crande:- Brétagne? Elle rainnit plus fes propres Sujets que teur de 1’ Angiererre,s 
Enfin le reffentiment de Paul Is contre la Cour de S#. James, plus extrème qu”iln’éioitci- de- 
Väat contre les Républicains Frangois , l'avoit conduit à prohiber toute exportation de fes Etats … 
Ce vers la Prufk , craintequequelque partie n'emparvîitindirectementaux Anglois. I: n'en fal- 
It pas davantage pour défoler fon Pays & fes Voifins. ParuneUkafe, datéede Pétersbourg-le 14 
) Mars, & figuée de fa propre main, A!exandrel. s'exprimeen cos termes: ** Actendu que 
“> Bous défirons de procurer au Commerce un cours hbre & à l'abri de toutes entraves „ nous 
» © ROUs rràs- grecieufement, que l'interdi&ion, mife ci „devant fur Vexportation de dif-. 
» Férentes Produêtions & Marchandifes ‚Soit levge -&-que-l'exercice du Négoce, tel qu’ii exi- 
» Îtoit avant Ja dernière prohibiziou, foit la:ffé dans fa pleine force & vigueur d'après Ie Ta- 
» Hf émané.” Cette Nouvelle eft certaine; il en eft d'autres, qui n'ont pas encor= l'auchen- 
Heite officietle: Des Lettres de Pétersbourg portent, que l'importation vs êr.e permt. de tou 
tes les Marchandifes, qui Vétvienten 1797. La furveillance de Paul 1. s'étendoit parriculië- 
Femest fur les Livres, fur les Feuilles publiques, en général fur tout ce qus Groit imprimé 5. 
& matheureofement presque tour étoit prohibé. Cee prohibition cefl:ra également; &, û- 
Par les Livres on recoit le poifon de VEtranger, on tecevra aullì lantidote. Les Ordonnaaces 
fur la Contrebande , qui fubfiftaient jusqu’ici, feront fapprimées ou modifiges: Le Tarif des 
Ouanes eft récab'i fur le pié de 1732. — Voici la nomeaclatnre de plufteurs autres change- 
Mêns en mieux, dont il faut attendre la conlirmation: Lès Prifongiers- d'Etat vont érre remis 
en liberté: Il fera permus de voyager, de fortirdu Pays ou d’y entrer, fans gêne ni infpe&inn:- 
es Réglemens de Paul I. fur là manière dr fe vêtir & le co ftume des habats ceffent; chacun 
Peut s'habiller, comme il l'ertend, pourvu que ce foit feulement avec décence. Les Regi 
Mens reprennent leurs anciens noms: Ceux des Gardes font récab'is: L'Ordre de Wiodimir 
tuquel il n'étoit plus nommé de Chevaliers, eft réintégre dans Fon exilteace, — Il paroît 
Avéré, que les ardres ont été donnés pour remettre en liberté les Equipages des Bâtimens „Am 
8lois (ais, & pour faire ceffer les rigneurs, dont Paul 1. avoir cru devoir ufer eavers ces 
malbeureux : Mais PEmbargs Cublifte, jusqu'à ce qu'on ait Réponfe de Londres. Qaant à 
Ordre de 3falte ‚ caufe de tant d'événemens étranges & inattendus, il y aura fans dvute du 
Changement; ma;s il eft naturel, que rien ne fnit encore détermine à cet égard. * 


ENTRAIT d'une Lettre de ViENNeE du 8, Avril. 

» Tout ce qu'il y avoir de Troupes Frangoifes en Autriche doit avoir quitté à-préfent: 
cette Contrée, tant du côté de l'/talie que de celui de l'Allemagne, En conféguence- 
les Peuples des Euts-Iliréditaires vont quitter les Armes, qu'ils avoient prifes à l'ap- 
Proche de 'Eunemi. L'Empereur s'eft chargé en perfonne de l'agréable devoir de re 
Mercier de leur zèle & de leurs fervices les principaux des Armemens Nationaux , ceux. 
de Hongrie & de Bohème. Déjà, à cet effet, Sa Majefté, précédée de quelques heures 
Par l'Archiduc Charles & par le Duc de Saxe-Tefchen, eft partie hier matin pour Bed: 
Weis; & de-là Eile fe rendra à Oedembourg avec la même intention. Dans le premier: 
de CES endraits, 'Eampereur paffera folemnellement en revuë & congédiera la Légion Bo-- 
“Cuienne s à Oedembourg , îl infpeêtera pour Ia dernière fois & renverra dans leurs foyers 
les Troupes de Vlafurre@ion Hongroife. Les illuftres Voyageurs feront fans doute de re 
tour ici avant le 19. de ce mois, lorsqu’il y aura une grande Fête, pour célébrer le réta- 
bliffement de la Paix, D'un autre côté, cette Paix éloigne de Vienne l'Homme du Mi- 
niftère & celui du Cerps- Diplomatique , qui , avant elle, avoient le plus d'influence. 
Notre ci-devant Principal- Minittre, Brron de Thugut, a quiué définitivement la Capita- 
le; & le Miniltre d'Angleterre, Lord Minto, ne tardera pas delefuivre. Le premier, qui: 
eft ailé demeurer àÀ Presbourg en Hongrie, eft parti le 2, de ce mois; VEnvoyé Britanni-- 
dae eft prêr à fe mettre en route pour {1 Patrie „où il vient d'être rappellé fur*fa deman: 
de: Mr. Srrarpon, fon Secrétaire de Légetion, reftera ici en qualité de Chargé-d'uffri- 
Ees, jusqu'à l'arrivée d'un nouveau Miniftre Anglois,. Dans le même tens, le revirement: 
des affaires de "Europe a permis au Marquis de Corra/, Miniftre du Roi d'E£fpagae près 
2 Porte. Ottomane, de partir avant- hier, avec fa Suice, pour Corffantinople, après en. 
“Voir attendu ici l'occafion pendant quelque tems, ” 

De Bupweis en Boudme, le 9. Avril. L'Empereur, accompagné de l'Archiduc: 
Charles, de l'Archiduc Fofeph, Pelacin de Bohème, & de trois autres de fes Frères tes: 
Archiducs Fean, Antvine, & Rodolphe, ainfi que de PArchiduc Ferdinand KS2 du Puc de: 
Saxe-Tefvhen, fes Oncles, eft arrivé ici hier matin au bruit de l'Aruillerie, au fon-de: 
toutes les Cloches. & aux acclamations du Peuple raflembié en fuule, pertienlièrement: 
de la Légion de Bohème, Borgvie, Ee Siltfie, rallemb'ée près de Stcinkirches,. Coso: 
2ugufte Courpagnie Fut reguë parle Comte de Stampach, Grand Burggtuve de Sieme. 

la Comze. d'Lgarze,. Gouwerneue.de: la didravië- Ge, Sillfii quisles camplimentèrent «ma 


0 


mom de'Î'une & de l'autre Nation, Aujourd'hui il a été publié one Prociamation de TAr- 


€hiduc Charles, par laquelle la Légion eft congédide ou licenciée de la manière la plus 


honorable, ainfi qu'un Ordre général, qui en détermine le mode, — Toutes les Trou-, 
pes Etrangêres, qui ont fait partie des Armées Impériales, retournent préfentement dans 
leur Pays: Il en eft peu, qui ont fervi avec autant d'honneur que celles de Wirtemberg : 
L'Archiduc Charles en a témoigné toute {u fatisfattion au Lieutenaut- Générai Baron de 


Hügel, Commandant en chef de ce Corps Auxiliaire, par une Lettre, datée de fon Quar- - 


tier - Général de Schönbrunn, le 27, Février, dont voici les expreffions. „ 
“se J'ai reen le Rapport de M.le Lieutenant -Généralen date du 13. de ce mois: Fe confidère 
Comme un devoir de faire connoftre à M. le Lieutenant -Génlral, ainft qu'à tont le Corps des 
Officiers & aux Troupes Würtembergeoifes, ò cette occafion , mon approbation la plus complette 
& ma plus grande futisfuêtion de leur excellente conduite, par laquelle ils fe font diflinguds de 
ta manière la plus avantageufe, tant vis-à- wis de V'Ennemi qu'autrement. C'efl pourquoi je 


me fuis-auf? inréreffé conflamment à montrer pour ces braves Troupes du Duc de Würtemberg mon. 


amour & tous lesfoins, qu'elles méritoientàtantd'dgards. M.le Lieutenant -'Général[de Hügel] 
Peut s'affurer, que j'en conferverai toujoursavecfatisfadionlamEmoire, @ quejereconnoftraien 
tout tems avec gratitude les fervives térirables&eflentiels de ces Troupes pour la“Caufe communes 
rant de fois prouwés fous mes ordres parteurvaleur & leur perfludrance.”” (Signé) CHARLES. 


EXTRAIT des Nouvelles de PArts jusqu'au 29. Germinal (19. Avril.) 


- « Après que la longue lutte a ceflé entre la France & 1’Aurriche, les Expéditions An- 
gloifes de la Baltique & de VEgyore, les affaires du Nord & de l'Orient, fixent à jufte - 


titre toute la curiofité du Public, On eft encore daas l'incertitude par rapport au réful- 
vt de la descente du Général Abercrombie fur la Côte d’Afrigue près d'Aboukir. Du 
moins m'ofe-t-on fe livrer tout-a-fait jusqu'ici à lefpoir , que donnent déjà plus 


d'une Feutîlte pub!ique d'un fuccès complet des Armes Franroifes en Egypte. 11 vient de ; 


fe répandre des Nouvelles des plus heureufes de cette Contrée, mais arrivées par voye 
indirete: L'on fgsit, combien de tels avis méricent de défiance; & c'eft peut-être la 
caufe que le Journal offciel ne les mit point adoptés cette fois-ci: Cependant, dans une 
circonftance {i intéreffante pour fes conféquences, il ne parott pas permis de les paffer 
tour-à-fait fous filence, Voici ce que contient À cet égard le Journal des Défenfeurs 


de fa Patrie hier. <* Des Lettres, arrivées de Malte, (y eft-il dit) affurent, que le - 
… Générat Adercrombie, attaquê à la fois par la Garnifon d' Alexandrie & par le Général 


«, Mexou en perfonne, qui feroit tombé fur la gauche de PEnnemi avec plus de ro. mit- 
…, le llommes & 3o. Pièces d'Artillerie- légère, a Gré mis en déronute, Suivant ces Let 
tres, 3. mille Anglois feroient reftés fur le Champ -de- Bataille, & 6. mille auroient été 
„, coupés & Faits Prifonniers par la Cavalerie Franroife; & le Général Abercrombie {e- 
‚ toïr du nombre des Prifonniers, Cette Aion auroit eu lieu le 20, Mars, * 

‚ En preuve du vif intérêt, qut notre Gouvernement prend. aux affaires du Nord, il 
he fera pas inutüte de citer le fait fuivant: C'eft que la circulation de deux Journaux , /e 
Publicifte & le Journal des Débhats, vient d'être fuspenduë par le Miniftre de la Palice, 
& qu’on Hit dans fon Arrêté y relatif : “ Que c'eft, par rapport au premier, parce que le 
‚, Rédagteur de ce Journal a inferé un Article injurieux à la mémoire de PEmpereur de 
‚, Ruffie ;parceque, dans un antre Article, il a outragéla valeur de la Nation Danoife, &c.” 


La feconde Feuillea éprouvé le même desagrément, “ poar avoir fauffement annoncé ( fui- ' 
5 Pp 


‚, vant lexpreffion du Miniftre,) que "Empereur Alexandre |, avoir, dès fon avènement 
… au Trône, fait lever Embargo, mis par fon Père fur tes Vaitfeaux Angloïs. * 


De Leype, le 23. Avril. Sur la Nouvelle officielle de PArmiftice, conclu entre 


Ytugleterre & le Danemarc, le Gouvernemeat Batavea ordonnéla levée entière del’ Em- 
bargo, mis dernièrement fur les Vaiffeaux , qui fe trouvoient dansles Ports de cette Répu- 
blique. — Nous renvoyons à lOrdinaire prochain te détzil de occupation de la Vilte 
Impériale de Brème par les Troupes Pruffiennes, qoî en ont pris poffeffion le 13. Avril 
avec auflì peu d'oppofition, qu'elles en ont rencontrée dans l'Eleétorat de Hanover. — 
Des Avis de LoNDRes du 15. Avril, regus par la voye de France , annoncent, entre 
autres, la prife de /’ Africaine , groffe Frégate Frangoife , allant avec un Détachement de 
Troupes en Eerpte, & la condemnation du fameux Napper-Tandy en /rlande au Sup- 
Plice capital, mais donc l'exécution auroit été prévenuê par des Lettres de Pardon du Rois 


A LEYDE, eu Bureâu des Nouve 
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LLES PoLiTIQUESs, 
É, le Peune. 


